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ant pas voulu obeir au Capitaine des Francois, eft
tombé [30] malade tout fur 1’heure, d’autres font"
morts {fubitement ayans quitté leurs anciennes fagcons
de faire; Les Chreftiens la-deflus fe defendent, quel-
ques-vns auec trop de zele; {i les prieres vous tuent,
allés vous-en ailleurs, & ne demeurés point auec
nous, chacun fe trouue bien icy de croire en Dieu, &
d’auoir quitté fes vieilles malices. Ce n’eft pas la
foy qui nous extermine, mais nos pechés, & notam-
ment voftre infidelité; c’eft vous qui vous faites
mourir, retenans les Demons au milieu de vous par
vos méchantes actions; fgachés que nous ne vous crai-
gnons nullement, & que nous ne quitterons iamais la
croyance que nous auons embraffée. L’affaire en
vint a tel point fans que nous en euffions connoiffance,
que les Infidelles parlerent d’affommer quelques-vns
des croyans: Ce qu’eftant venu aux oreilles d’vn des
principaux Chreftiens, il s’en alla fur la nuic trouuer
les ieunes gens baptifés, & leur dit; on parle de
meurtre, tenés ferme en la foy, {i on veut maffacrer
quelqu’'vn pour fa croyance, il ne faut point mettre
la main aux armes, fouffrons la mort pour Iefus-
Chrift noftre Capitaine: [31] mais fi on nous veut tuer
par inimitié particuliere, ou par enuie, il fe faut
defendre courageufement: Nous ne fcetimes point ce
procedé que long-temps apres, & encor par accident;
ie vous laiffe 2 penfer fi la refolution des Chreftiens
nous confola. Benediftus Deus in w@ternum, les Sau-
uages paroiffent froids comme la glace, mais Dieu ne
laiffe pas d’échauffer & de brufler leur coeur quand il
luy plaift. '

Dans ces entrefaites, va Chreftien ayant parlé fort
hautement, les autres nous en vindrent donner aduis,



